DANSE CREATION – 22.04.09

Activité 1 : 

· Allongé par terre, on cherche le contact avec le sol de façon à être lourd, on respire. On prend conscience de tous les points de contact avec le sol. On plie un coude, la main va s’élever et traverser le corps pour donner une direction, la main nous tire en traversant le corps et le corps roule. On essaye avec l’autre main.

· Même chose, mais le moteur est le pied. On est toujours conscient des points de contact avec le sol qui évoluent en fonction du mouvement.

· Même chose avec le bassin. On est concentré sur l’origine du mouvement qui se fait à partir d’un point précis que l’on nomme moteur.

· On effectue un tour complet, le moteur est la main. On doit donner une direction puis le corps utilise la dynamique du mouvement pour terminer le tour. Les autres parties du corps sont relâchées et subissent le mouvement sans le diriger  (attention à la tête qui ne doit pas impulser le mouvement).

· Même chose avec les pieds, d’un côté, de l’autre.

· Même chose avec le bassin.

· A plat ventre même chose, mais cette fois ci la main part par l’arrière.

Remarque :

La difficulté dans ces exercices est de relâcher toutes les parties du corps sauf celle qui sera « le moteur » et qui va entraîner par son mouvement, le corps tout entier.

Activité 2 : Foulards/ On cherche à entrer dans le sol

Le foulard est placé au dessus de la tête. On pose le regard sur le foulard puis une partie du corps vient donner un mouvement pour déplacer le foulard tout autour du corps. Il n’y a pas de choc avec le sol, le corps doit organiser ses appuis pour permettre une mobilité fluide.

· On enlève le foulard et on fait la même chose sur une musique douce. Le regard va donner l’orientation de la tête qui permet des mouvements sans forcer et sans rupture.

· On peut travailler sur le ressenti  dans le mouvement et sur la liaison du corps avec le sol, le partenariat du corps et du sol.

· Il faut rester vigilent sur le moteur qui doit être visible pour les spectateurs.

Activité 3 : 

· Debout, sur quatre fois huit temps, il faut passer de la position haute à la position basse en étant conscient des points d’appuis avec le sol. Puis sur les quatre fois huit temps suivants, on remonte.

· Même chose sur deux fois huit temps – descente et remontée.

· Même chose sur une fois huit temps.

Activité 4 : Travail sur le repoussé de sol. Transferts d’appuis

· Position d’équilibre. On se déplace sur la musique en conservant toujours le repoussé de sol. On croise par le haut ou par le bas.

· Sur la musique, on se déplace en variant le rythme et en marquant des arrêts sur deux ou trois appuis.

· On imagine que l’on est dans une prison, une tour, on sait qu’il existe une petite trappe. Il faut essayer de retrouver avec le volume qui nous entoure les mêmes sensations que celles que l’on a eu avec le sol sur les exercices précédents. Quand on en « peut plus », on sort par la trappe et on reste au sol.

· Une première écoute de la musique sans bouger, sur la mélodie on caresse le volume et sur les ruptures on essaye de se dégager. Il faut essayer de marquer corporellement les différences entre enfoncement et repoussement par des changements d’états.

· L’image est maintenant une bulle. Il faut la faire éclater de toutes parts.

· La bulle traverse l’espace et roule, on la fait éclater en se déplaçant

Activité 5 : 

On sépare l’espace en deux pays par une frontière (ici les foulards).

Dans un pays on repousse, dans l’autre on s’enfonce. Il faut veiller au passage de la frontière qui doit se faire en respectant  les contraintes des deux pays.

CHANGEMENT D’ETAT

· PEUR : Position de départ – statues  exprimer des sentiments évoqués par la musique. Il faut que l’expression de la peur soit ressentie de l’intérieur du corps jusqu’au regard qui va donner toute la dimension des sentiments perçus.

· LA RUE : mouvement répétitif que l’on reproduit de nombreuses fois. Tous les éléments du corps doivent s’intégrer  dans la démarche globale.

· INQUIETUDE :  il se passe quelque chose dans différents endroits on réagit chaque fois qu’il se passe quelque chose. Orientation du regard change.

Activité 6 : Musique présentant quatre phrases musicales : 

Histoire : dans l’exemple choisi,  c’est l’histoire d’un oiseau  

· Première phrase on construit la cage.

· Deuxième phrase : on le  sort de sa cage, on le prend sur le doigt et on le promène dans l’espace.

· Troisième phrase : on le regarde partir

· Quatrième phrase : soit on est triste parce qu’il est parti, soit on est heureux qu’il soit en liberté.

· Ecrire avec une partie du corps, en respectant la « ponctuation » de la musique.

· Choisir un élément du corps pour écrire.

· Ecrire avec la tête et les fesses,

· Le bassin, le coude et la tête,

· On peut demander aux enfants de marquer la ponctuation. Puis quand on l’a bien travaillé, certains peuvent danser le texte et d’autre la ponctuation.

Activité 7 :

· Enchainements sur une musique avec déplacements  (diagonale avec transferts d’appuis sur le texte chanté,  arrivée sur la fin de la diagonale avec regards dirigés tous au même endroit)

· Pour s’en aller sur la lune on construit des machines à 4 ou 5 avec une sonorisation individuelle.

· On arrive sur la lune en groupe, quelqu’un sort, prend un chemin s’arrête et parle. Les autres le rejoignent en courant puis font l’écho de ce qui a été dit une fois que le silence qui suit le déplacement est fait. Un autre s’en va et ainsi de suite.

· Même chose mais on doit former une araignée avant de répéter ce qui a été dit.

Pour la composition.

Trace écrite dans la classe pour gérer les enchaînements – responsables, mise en route, organisation des liaisons qui posent le plus de problème aux enfants. Mise en mémoire : importance des supports (Traces écrites) qui vont permettre les liaisons. Les histoires sont plus faciles à mettre en œuvre que des enchaînements sans lien.

Intégrer voix corps musique dans la composition

